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Lac des Deux-Montagnes au moment de la sainte communion si
bien préparée et si bien terminée par les actes brûlants d'amour
" de notre Dieu " que notre directeur prononça du haut de la
chaire. Cette communion fut très nombreuse.

Quels échanges d'amour se firent entre Jésus et le cSur de ces
mères ... Dames de la Sainte Famille. Ces mères se rappelaient
que 15' jours auparavant les enfants de la Sainte Famille,les fleurs
du " saint Nom deMarie " étaient venuf s s asseoer à cette même
table et recevoir ce même Dieu qui donne à la mère sa tendresse
douce et forte, ses vertus et à l'enfant la docilité pour imiter sa
mère et lui ressembler...Peut-être elles se rappelaient ce que leurs
enfants leur avaient dit. la parole bien aimée que JÉsus laissa
tomber dans leur cour... Mères heureuses, vous n'eûtes pas de
peine alors à vous rappeler le bouquet spirituel de votre médita-
tion : Deo gratias !-Merci, mon Dieu !-Peut-être ne dites vous
que ce seul mot : merci, mon Dieu !-il suffisait.-Si vous en
en dites un second, ce fut le suivant

Jésus, Joseph, \iarie,
Acc rdez-nôus

De passer notre vie
Auprès de vous.

La montée du Calvaire dura 2t heures.
Aux enfants, il y avait 19 jours, notre directeur avait indiqué

les obstacles qui se trouvent sur le chemin de la vie: c'était juste,
ces enfants n'étaient-elles pas pour la plupart à l'entrée de la voie
étroite, difficile, mais non pas sans bonheur, dont parie le divin
Mai'-e--il leur avait mis à la main le bâton de voyage qui devait
les empêcher-de dévier: la Croix. La Croix, c'est l'écorce de l'arbre
dont le fruit s'appelle le bonheur."

A nous, mères, notre directeur nous montra dans la Croix
l'arbre béni planté dans l'Eglise à la place de l'arbre maudit de
la science du bien et du mal qui se trouvait dans le paradis ter-
restre. Les fruits de l'arbre du paradis terrestre, ce sont tous les
maux qui sont sur la terre : le péché, la mort, toutes les maladies
et toutes les peines-les fruits de la Croix, ce sont les vertus chré-
tiennes, c'est-à-dire le retour au bonheur dont jouissaient nos pre-
miers parents par la sanctification des peines si nombreuses et
des joies si rares que nous offre la terre. Le bonheur nous a fait
perdre le Ciel, la douleur, la Croix, nous conduira sûrement au
Ciel quoiqu'en dise le monde et ses vains plaisirs.

A chacune des sept stations notre directeur ainus parla d'un des
fruits principaux de la Croix, d'abord des quate vertus cardi-
nales : la Prudence, la Justice, la Force et la Tempérance -puis
des trois vertus théologales : la Foi, l'Espérance et la Charité.

O mères chétiennes, Dames de la Sainte Famille, soyons fortes,
il faut des femmes lortes à l'heure où uous vivons ; il y avait de
la force dans la Sainte Famille : Marie s'est tenue debout au pied
de la Croix «-Et si jamais notre courage venait à défaillir dai


